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erent les nrrns'cmentsj)ratiqués avec dd l'eau tiède à 45ion 50
degrés R., dans les cas où les plntes cultivées en pots sont too'
bées.dans iu état mnrladif, à la suite d'arroseits'surabondant,

par leffet d'ln trop grand enfoncement en terre, de l'emploi de

pots trop cuits,:et par constquent trop peu poreux, ou par diffé-
renits.autresmQtifs:-,a a .~'...:, -a a

Les arrosements avec de l'eau chaude rendent nême jiutileje
changement de terre auquel on a recours habituellement dans
res cas où le-plintes-doivunt leur triste état - ce qu'il s'est pro-
dit des substances (acides huminqu, uigetc.), qui, nélan-
gLes au SoI t nbsorbées par les racines, :gissent sur les végé-
taux -omde véritablcs-oisons On-voit, en -effet sous l'action
de ces substances, les radicelles, brunir, perde leur activité; par
suire lus parties supérieures et les plus jeunes des plantes jaunir,
et les feuilles se couvrir de- taches qui indiquent nettementun
ét imorbide

Ordiunureient,'dans ces cas, on tran1splanft dans de nouvelles
terris asIseZ meubles on nettoie les pots, on pratique un bon
drainage, ete ; et ces diverses oprnitions prodisent souvent l'ef-
fet qu'un' enluttend..

as M. Lucas se contente, depin ui.ieurs-années, d'un trai-
temnent beaudoop~pluss nm le consafant unique'ment à nrroser
avec de l'eauehu'de, et il iasure que ce moyen lui.a toujours
réis-i, tant pour les palmiers que pour les rosiers, tant pour,h l-s
arbres fruitiers cultivés en pot' que pour le -Ficas elastica. Il rap-
porte en'déta uni xpérience faite sur deux pieds de cette der-
nière plante,.qu'il tenait, dans une ehambre, plantés'dans'des pots
vernis.,us, dont il déclare par la ménie occasion emploi'très-dé-
savantaîgeux. '. .

Cesicustrès-vi rix juyeqo-l, tombèrent dans n.6tat qui
paraissat deyoir anener promptement leur mort., Leurs,feuille.s
punes sc rabattirent , et leur feuillage se couvrit de taehes no-
lfL"res qui s'agrindisaientr pesque à .- ue d'oeil.

l'à terre dans Iqueîeil étpient'plantés fut labonre, iprès
quoi elle fut-arroe avec'de l'eau chaude, A 500 R., assez copieur
sement potur que le' iquide coulüt en Ibondance par le f'nd des«
pos. L'eaiu qui coulait ninsi reatuit d'abord claire ; mais plus tard
elle passa sensiblement colorée en brun, et elle pi senta dès lors
une reaction acidep ee"d ê.ble. Après ce lavage de la terre à
grande iau, les pimt es furent pacéee pres.du poe.

Le lendemain. leurs jeun'es feueilles se redreýsrent ; les taches
ces-ereut de s'é'endre, et,' apiès trois jours, les deux figuiers
avaient repris l'air do sante et de vigueur qu'ils avaient aupara-
va .

Enfin, les lan s ne tarderont ps 'A végéter avec vigueuir, et
elles donnérenît bientôt ùnèraide quîïn té dc nou-ellesrcines.

On ,remiarqe qu'e cettc terre, la' ée comme il vient d'é:re dit,
redevient bientôt ineubl, e qu '6thnt sèche ell resemble tout A
fait -à de la terre neuve.

Maximes à 1'adresse des jounes gens

''Petite Chronique~

Licences pour la renie des liqueurs spzritueuaseus dans la cité de
Monréal.-Sur 353 ppleion c . pius ji'e ', il n'y en a eu que
144 d'accordées., 1- appert que, les dtiti tiquei dn par les
Commiss res qden 1872, il y a eu 277 licenees d'àcdo'rdées, et
374 en 1873. JLy-a dnne cttynnée une diminution de 170.
iVoilà ce qui s'ripello-faire-son-dèv6ir

,1eureuse coutum-.-On dit qu'il existe en Suisse uneJoi qui
oblig lesîouvel uun ùés A np r.r six rb. es auitétyprs
cérémonie&nuîptiîlet deux iutroà'la¯ naissinée dêchutq'i en'
fiints..ls sont pln tés" ld commnns ét éCr les ruts et
'étant prir -ipalement des irbres fruitiere, ils donnen d" prfit er
même temps que dò'c'e lisséafe' Le on brà plnntó ehaqu
année s'élève à 10 o0o.o

Les derniers relevés.statistiiues du .globe. établissent.lea
données très curieuses que voitj' sQr J'e'pèce humaine, répandue
sur toute L surface du. nptre. planète :

Les labitants de la.terre sont au nombre de 1 milliard. 228
millions,-dont 869 millions de race eaucasienne, 552 millions. de
race mongole, 490,millions lIe race inidp.am"ricaine, et 176 mil.
lions de race inalitise. Ces difflrentes races parlent.3,642 langues
et professent mille religions diverses.

RECE T TE S
Doit-on arracher len vieux arbres 'à fruits Qui ne produisent-,

plus-P

Non, diient quelques horticulteurs. -Lorsque les racines sont
saines, il vaut mieux couper dans la-terre les troncs au niveau du
collet, puis poser alla:fonte ou en couronne,.2, 3 ou 4 greffes des
meilleures %ariétés.. Ce procédé -pst -excellent pour ies poiriers,
les pomrnmiers, les pruniers, ls,cerisirs, les mandiers devenus
stériles. Après avoir posé les greffes, il faut avoir soin de cou-
vrir les plaies des troncs avec de la cire à greffer ou de livterre
-rasse. On, réhusse ensuite la greffu a'veu de la terre, en ne lais-
sant qu'un ou deux yeux au dehors.

Moyen pour empêcher les choux d'York de monter

On fend le pied de part en part A 2 pouces environ de des.
sus lesel et.on.plcg'l ue elioville en. bois dans la fente afin que
les parties soient dans l'impossibilité du se rapprocher ou de se
souder.

BUREAU-DE POSTE DE STE. ANNE DE LA POCATIERE,
LE TTRES'NON RÉC LAMÉES':

Antil; Ma
Ne syezjumas ~ ''''~' '' ' Benoit, M

-e soyez jamas oif2. S lo travail manue-l.vous fait 'défaut, Caron, Loappliquez volts i la culture de votre esprit. Dumes, M
Dites toujours 19 ver ' Dvntit, O
Ayez de bins compagons ou n enfréquentez auc'n. nJefferey, E
Iiles leu de promese. .Lnnouette
Sovez fi-lles à vos engagements. Michiud,
G:irdez--.,os propres secrets. si vous en avez aucun. Ouellet, V
Ne ptàttz, jamais l'oreille à des discours inutiles oui dangereux. Potvin, F.
Si quelqu'un parle mai de vous, que votre couiduite soit tele Patvin,,Jo

que îîer-ouune ne puisse le croire.
Evniez du boiru iLteune iqueur em)ivrante.0
Ayez soin de régler toujours vos dépeues sur votre revenu.
En vrrts meiltanît aonit; repas's. vo-s actioîns'de la jourrnud. '

N'ayez pas hati'd'être riàiee si vous volulez''prospérr.
Grrgne1z votre nirgeit avrnt dule dépener.
N'e %ous endettez jamais had voirjour de vous nenqutier.
N'enipruntez plint ei voIS pouVîz vniî'îs ei ab temir. esssn

Soyez'veitutuux .4i vous désir'z é(ru le 1 cîr -c -'ii.

Eufi soyez sûri que ce que vous faites pour le orvico d '
u et sillils rsgr l>igiure',-v us sera comptÙ et ubtiendra sa

é .G deSore. 7 mai 1874.
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PAN A VENDRE
offre en vente un Pan du huit ins et de premiera
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JEAN -PAQUET,.
St.Henri de;Lauzdn,


